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M e Marquisat é>,' a mea»4 ivre, i l se H*P*> pVia eDiapjét». tes quartiers de Cohem. du 
devant eux , a (tes « d e s inpéoenta. . Vfcrt Pré, de ta cité Delattre et de i » m e du 

Sa «mère lut fit w i r t y u i f tout IV l i ens Bbis , habi tés par des ouvriers Nous ap-
de »a conduite. C'est alors quoee mauvais prouvons notre correspondent et n o u s 
(ils s'élança sur cTîe et la frappa violeu»-Jasperons que les Électeurs ouvr iers le fe-
incnt Sou père voulut intervenir, m a i s le Iront sentir aux candidats eux prochaines 

.misérable sa r t » sur l'auteur de s e s jours i élections. 
et ie frappa de oawps de poing et de éoups i „ „ —~.—7~, w 

tic lèse Une vois ine qui avait voulu le Ctaseil muticipa.1 de Lutnoy 
Marner tut aaes i frappée par lui. { Le consei l municipal de Lannoy .s'est L'agent do sûreté Aneêl ia qui passa i t , réuni jeudi soir, :; janvier, « e u s la prés i 
dant le quartier fut mis au courant de es 
qui se passait n voulut arrêter le mauvais 
Bit. mais ce ne Tut pas sans peine. Jean 
Laurier opposa une résistance énergique, 
aéaamoins , il fut conduit i u dépôt de 1A 
rue des Arts. 

Fe-éror.s qu'uno condamnation e x e m 
plair.- aéra infligée à ce mauvais fila. 

Montre volée et retrouvée 
LII jettae hamtnc do 17 ans , BtteatM Car-

preau. demeurant chez Mme veuve Lefcb-
vre, boule tard <îc Colmar, avait soustrait 
A cet:c dernier,), chez nui il logeait , une 
montre de femire, en argent, d'une valeur 
de '•''< francs. 

Arrête, il fat ir.tcrrtgê par M. Squivôo, 
commissaire de polioe. Il evoua alors 
avoir caché la oacntrs. On i ou il la la ca-
ehotte designée et la montre fut retrouvée. 

lit rnne Carpri.au n'ea a pas moins tU 
maintenu. 

Réception définitive d e s travaax de Ha-
cadéuiic de ntusique.dépeosa te4ate aT*\2te 
fr. » . 

Le consei l approuve la procès-verbal d e 
réception. 

Budget des hospices et du bureau de 
bienfaisance. — Le consei l approuve c e s 
2 budgets qui comportent d é s augmenta
t ions . 

L'ordre du jour étant épuisée la séance 
est levée, il est 10 h. 20-

Accidcnt. d'Usine 
Le nommé Lucien Declercq, Âgé de 15 

an», occupé à la fabrique de fuseaux de M. 
Delmottc, rue Nationale , a été grièvement , 
brûlé a la poitrine et à la tête par un iujec-
teur A eau chaude qui fonctionna inop iné 
ment. 

Declercq a reçu l e s s o i n s du docteur 
Bernard qui l'a fait reconduire jâ son do
mici le , rue Nationale, cour Caitcau. 

les Billets des Roi*, 
demandes aujourd'hui * tout l e s s e n -

deurs de journaux, l es billets des rois du 
Jtoti-'j» ijtn O. 

Les des s ins représentent toutes l e s som- i » 
tfces polit ico-réactionnaires de I lcubaix , ! doj 

<l en ce de M Oscar Hcltrcmieux, maire . 
Etaient p r . s e u l s : MM Joly, adjoint. V e r . 
rier, Valenducq. Dujardin, Leborgne, M.xr-
eiil.v, Mullie/ , Devailly, Ot lcroix et Molle . 

La S'-anccest ouverte û 8 h . 13, aussitôt 
une discussion s'engage concernant le 
loyer du tiatimr.nl attenant à l'Hotel-de-
V'Ule dans lequel est établi un ca'é. 

Ce bâtiment appartenant à la commune, 
étant occupé oar un nouveau locataire qui 
remplace M. Wailntart l'ancien tenancier, 
qui réclama une indemnité à la commune 
de l a n n o y pour avoir été empêche de j>pfmir A . 
commercer pendant les travaux onérés A \iiet0"r ae Maangascm. — lustc odyssée 
la nouvelle mairie, D a l i s l a journée d'hi.ir nous avons rendu 

M. MuIIicv.-Devaillv demande au e o n s e i l i visite à Henri Chenu, soidat du u8c d'artil-
de faire les réparations nécessa ires aha-i lerie, retour de Madagascar, 
de favoriser l e nouveau locataire de la Les parents du jeune i iomme habitent 
commune. j rue des Phalempins , ?.>, et Ont tout ù fait 

Puis la même consei l ler demande une i et» surpris de l arrivés de leur fils 
indeinuité pour M. Vuilmart. ' | Les nombreuses rfetsonnes qui avaient 

M. le maire. — Il n:v a pas A revenir sur i accompagné le malad», étaient ind ignées 
la quest ion de l'indemnité reconnue juste <•« sans-gêne de l'administration des hôpi-
p»r le consei l taux mil i taires qui renvoie l es pauvres 

M. Jolv. adjoint. — Ondoit A la v i l lec inql soldats en congé de coavst lniesnee en ' e s 
tr imestres , il s'agit de les paver, la ' i l l e i affublant de viei l les défro ,u<s toutau plus 
ayant besoin de fonds bonnes à garnir la boutique d'un marchand 

M. Mullicz-Devatlly. — J'ignorais 'qu'on] de viei l leries . 
ve cette s o m m e , je pourrais dire q u e ' Chenu était en l a u s ï ê de bottines de diflé 

Drschamps jusqu'au fou 1 cela ne rne regarde pas, mais pour l'hon-1 rentes peintures, beaucoup trop grandes 
s, je suis caution sol i - et dépourvues de lacets . Le pauvre malade Branquart, en passant par le secrétaire, neur de m e s enfants 

M RebeSfi 1« médecin,-V. Largi 11 iére; le j daire et je paierai -voit peine u se tenir debout, il ne trouve 
laquais, M. lilot Lcmaire, l'écuycr tr.in-
d i u t . M Cadet Rousse l ; .o caiss ier , M. 
liuc. Motte et d'autres encore. 

egrette que M. .lolv s e montre aussi p i s assez, d'expressions pour flétrir les 
taire, In quest ion est en bonne voie, ! injustices de tout genre qu'il a eu ù subir. 

Je r 
autor 
1 ne faut pas s emballer c o m m e cela, vous 

Wons 90inines certains que les billets ùes «rvrc paré, m<Ms laisse/ , le temps 
ro.a du « Roui aigno • obtieadront un vif M 

votre 

le maire et M. Joly 
us • 
On 

— Il ne lit 
de 

cordé huit aarjrattrrejrjrrcparlesTCTS qni le* accom 
plgi icnt , '40C hilarité complète che^ tous j jours, eh voiiiv douze u'écoulôs et mainte 
nos amis . 

Le i ij iaora cinq cent imes . 
Arrestation pour viol 

La police a p r t x c d é vendredi soir A l 'ar-
raat.ition d'un igaoble individu, Joseph 
SsMiaa». Usieraud, àgti de 3] ans, demeu
rant alouTCOinjr, rue «la la Nouvelle T o s -
sé». • -staminct Bertin. 

il est accusé de viol sur une petite fille 
de 11 ans, habitant la rue Jacquard. 

Le m.sérable, é:ait un ami intiinu du père 
de la jeune fille, chez qui il se rendait, fré
quemment. H a prolité-dc ce qu'il S'Î trou
vait s»nl avec l>ni'a»t p o w assouvir s i la* 
or qDt; pass ion. 

L-.'s laits remontent A trais mois e n v -
r a Dcpuif, U n e v e n t i t p l u s r u c Jacquard. 

L?. ji^ùne nl>e a fait c e s jou#s derniers 
des aveux 1 s a uaSrc. 

Cet!; dernière prévint â police qui ar
rêta loseph Sottiaux." 

Le docteur Laraillére a \ i«ité l'enfant II 
a c o n < u A la culpabilité enti'-re du m i s é -
raWe. 

Le c iupnbîequi est célibataire et qui a 
été mis A lu disposition du parquet. 

Communicitnas et Avis divers 
Groupe La ftovnnciu Io«prre»r. — Le 

groupe la Revanche ouvrière s e réunira 
iliinanelioôjanviei', A 6 heures du soir 
chez Charles Mangia, ruo da Til leul. 

Or !re du joi, très important. 

Chroniiine colombophile 
l,'< société I e s Amis Kéuiiiî lu Konte-

n0|f. évablie chez lier vais Voets, rue de 
t'rsH'ce, lb, coin du Marché, informe les 

j n a n t v o u s demandez encore un nouveau 
• délai de huit jours ! . . .* 

M. Valenducq : On ne vous mets pas lé 
couteau sur la gorge, ce ne sont pas 
des poursuite* que l'on exerce contre 
vous , on vous invite Simplement par écrit 
à effectuer lo paiement du lo jcr . îSi on 
poursuivait , vous verriez combien c'est 
plus correct et plu= régulier.. . . au bout de 
i l l cures il faudra!; q u e c j soit so ldé . 

iùoutez , M. Mull iezl je vf^ts e6time 
beaucoup, u n i s il n'y a plus de fond dispo
nibles et nous devons faire face A 1 indem
nité accordée u M. Wailtnart, de leur côté 
l e s entrepreneurs qui ont travaille pour le 
compte Je In ville doivent être rég lés , c'est 
le moment oa ils se présentent pour tou-
rher leurs notes . 

Or, s'il n'y a pins île fonds que faire* 
Vous ne pouvez cependant pas la i sser pro
tester la ville !... 

M. Valenducq après ces bonnes raisons 
demande d'accorder un dèiai de hui t jours 
A M. Mnllie?.-T>évsilly qui est c iut ion s o l i -
da're pour ce dernier. M. Mulliez déclare 
avoir versé IT."/> franc* sur la somme de 
2>>'M francs Le conseil accorde le nouveau 
délai 

s o u * la demande de M. Valenducq, le 
secr.-tairc l;.t un rapport sur le chemin de 
la C i îpelle-Madamê au nouveau cimetière. 
. \nrcs avoir montré que certains conse i l 
lers 'nunicipaux avaient pris des eng . igc-

! monts particuliers concernant la c o n s -
j traction de ce nouveau chemin, que l e s 
iconssft lers industriels s'étaient e n g a g é s à 
i fournir le mùrhe^frr et qu'à présent die nou-
I voiles obl igat ions s' imposent. 
i La c o m m u n e d ' l l c m avait été autoriséeA 
• vous céder lo terrain movennantune rente 

amateurs q u e l l e esmassacara sa s t n c | porpétuelle .icr, francs par an ; ne pour-
.1 exposit ion» tiimaaelieo.Mnvte.-. M. Louis | r ions-nous raobeter cotte rente qui nous 

> • xposera sa suporbe co l - j reviendrait intérétset capital A 2'» francs» 
Clu-imurs conseillers, engagent avec M 

Parti de Marseille le - mai, Chenu qui 
fait partie de la c lasse 1892 est arrivé A 
Majanga le Ï7 du même mois. Après avoir 
eu a souffrir de la faim et de toutes s o r t e s 
de tortures morales . Chenu tomba malade 
le t septembre e t fut évacué sur un des 
hôpitaux éche lonnés sur le chemin par
couru. 

Murant ce trajet les .naïadesfaisant par
tie du convoi vécurent pendant 23 jours de 
biscuits et d e viande de conserve 'sans ja
mais avoir ni caîé ni s o u p ; pour se rafraî
chir. Tous les jours on eut A déplorer la 
mort de nombreux ca l a r a d c s qu'un peu 
de so ins curent pu conserver A la vie. 

Quelques jours avant d'être considéré 
comme malade, il avait ol>tcnu la faveur 
de pouvoir être transporté sur une voitu
re. Un capitaine, dont le malheureux se 
rapoe l l cencore le nom, l'interpella brus 
quement et lui intima l'ordre de descendre; 
Voitt n'ore- JM'O crever sar te gazon, lui 
dit le sinistre personnage 

Chenu descendit avec peine et s'affaissa 
aussitôt . 

Alors le traineur de sabre poussant la 
cruauté jusqu'au bout jeta des pierres à la 
(été du pauvre soldat qui n'avait plus la 
force de s e relever. 

Le capitaine éiait coutumicr du l'ait et 
bien des malheureux sont tombés victimes 
de ce misérable qui dépuis a obtenu une 
distinction. 

Les so ldats de l'expédition se plaignaient 
tous du général Ducticsne qui ne prenait 

Cheval êmpeUê 
H i e r matin, vers 11 heures , le chwval de 

M. Vinchon, pe ignenrà Roabaix, s'est e m 
ballé (Iras la rue du OhàleAu La voitare a 
accroché et *é>ieu*»meot endommagé if 
autres vo i tures qui stationnaient flans la 
rue de la Cloche 

Le cheval a pu être maî tr i sé sans avoir 
causé d'accident de personnes 

Violences réciproque* 
Une contravention pour v io lences réci 

proques a été d r e s s é e » la charge dos n o m 
m é s ICmilc VaneJatraete ot Jules Uebuigne. 
La scène s'est p a s s é e rue des Mol le s Bri
ques . 

HA.LLU1N. — Aujourd'hui 5 janvier, 
grande partie de coqs chez. M. Loms Oel-
lour. place do l é g l i s c l la l lu in . 

Les vrais amateurs d'Halluin contre la 
brasserie St-Eloi Tourcoing 

•— Souscription pour it>s grévistes.-- Des 
quêtes faites hier oat produit : 

A la fabrique Ovigneur 115.85 
» Loridan . lOj.K; 

«» Fauclnlle «2.15 
» Sion plus de ISO fr, ' r... 

Lerésultat de» quetî-s nous manque p o a r J .̂ '"'fs ™ U . Ï ' C ' P " S , s o c , a l , s t " •»«»<>«•'«». 
les . fabriques Huet et Dcmocstôre . N o u s Léo». rtc~,««t j * W atoalta avec quel « l e les 
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CYSOING. — Appel des Comité/ socia
listes. — Le Comité cantonal d u Parti ou
vrier adresse aux Travail leurs et aux ré 
publicains du canion l'appel suivant : 

Citoyens. 
A l'approche des éleclioas municipales, nous 

venons vous inviter à ..JUS joindre à nous pour 
nous aider à conquérir Us hôtels de ville du 
canton. 

.Vous avons, par ies résultats que nous ont 
donne les quelques conférence! organisées de
puis deux ans, pu juger des progrès faits par 
nos idées. Pour ne citer que la ville de Cysoing, 
Où ea 1893 nous réunissions pénible aient 2/voix, 
nous avons groupé, eu juillet dernier, sur le 
non» du citoyen Iierernay, l'Xi suffrages, devan
çant de beaucoup les voiî opportunistes 

Il Faut continuer — et accentuer — notre pro-
pagtade. 

I* temps l'eut plus où on pouvait rrprésf mer 
le l'ani ouvrier comme composé de cens n'avant 
aucune notion administrative, incapables de diri
ger le? affaires du pays en même d'une ville 

•• — . 

vrant pouf- tAttser entrer aTJn p ï r è «Vall 
lsisada battre a o a t r a i e «sue. 

Le papa après avoir rentré sa voilera, 
s a a s doate gonflé par l'absorption e n f i n - . ' 
brasses piates éprouva, avant de ptaMrasv 
dans sa maison, la besoin de se ("ouisajer ; 
pourquoi u n s plus de façon il sa pta«a< • 
derrière le battant de la grande porte, lasv 
çant UIÎ vigottreux jet f eau chaude sur la, 
crâne de l 'amoureux. 

Ce dernier accroupi dans le coin dut, aa 
voulant pas se faire connaître, recevait: 
8>oïquementtout jusqu'à la dernière goutta.l 

C'est égal , c'est une douche peu c o m 
mune dont l'amoureux d e l à belle fermière' 
s e souviendra longtemps et dont oa rira, 
longtemps encore dans W i a g l e s . 

Pou.orvrTs. 
HLNIN-I.IKTARU. — Coopérative ou*1' 

vrière. — Les membres faisant partie dé 
la coopérative ouvrière sont informés que; 
la recette da quiazamo aura heu * a barra* 
de la coopérative, rue Notre-Dame-de-
Grâcc. le mardi 7 janvier, de 5 heures A t 
heures du so i r . » 

N o u s l e s prévenons en outre qu'ils d e 
vront être porteurs de leur livret. 

Le Conseil d'administration. 

nquea 
avons réunis aux grév is tes : 

L i s ten- 04 Turpin. 3 fr 80 Quête faite 
roc de Paris 3 tr f>0. - Quito faite rue 
d'Anvers 1 fr. — Qtieto faite chez la veuve 
Jéret S fr. 60 — Liste9 20T et 298 * i tr. tK). 
— Quête faits au café dé l'Europe A N e u 
ville ? Tr. 70. — Quête faite chai! Louis De-
labaye, par le citoyen Crabbe t fr. 85. 

Nous engageons v ivement nos amis à ne 
c a s oublier leurs malheureuxfrêres d'Hal
luin. 

LES MALADIES DE LA PEAU 
Dartres . U lcères , Kczcataa, V ices du 

saag sont guér is en peu de temps par le 
traitement B é s a r a l l f M r s t r a s l m du 
Docteur J a e k i a n . remède agréable à 
prendre, ne fatiguant p a s l 'estomac et 

élas se sont accusés de ia dofenae dés intérêts 
ouvriers ; et celle accomplie à la Chambre et 
dans le paya par les députés socialistes montre 
qu'ils défendent avec une iufatigablt énergie les 
intérêts des travailleurs des champs et ceux des 
ouvriers des villes, des ouvriers manuels et des 
ouvriers intellectuels 

Toutes les propositions tendant à une amé
lioration du sort des agriculteurs, des fermiers, 
des ouvriers de la lerrè, de I usine et de l'atelier { j Dame 
émanent des représentants socialistes, et celles 
quiont Clérepuussécs l'ont été par la coalition des 
opportunistes et de* cléricaux, tous défenseurs 
des panamistes. des sudistes et de tous les mal 

wgK!M>SUJt*lSJUUJLaB<l>t«ftK»Jt)IW«« 
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faiteurspublicsqui ne se servent de leur mandat I M pour la guérison rapide et sûre de 
que peur se livrer à des tripotages ehontés. 

Travaillons donc, camarades, pour aider i 
l'ouvre d assainissement entreprise par le Pari 
ouvrier. \ enoz. vous inscrire à nos groupes, et 
l'argent étant indispensable pour nous permettre 

AVIS 
aux Ouvriers Malades qui veulent se procurer des médica

ments bien préparés et souvent renou
velés , nous leur recommandons la 

! P h a r m a c i e n i U K t . ruo Notre-
32, prés la Gare. Tocs l e s 

8 médicaments sont vendus a des pr i s 
très réduits. 

} Dépôt A la P h a r m a r i e D I D R T , 
J de la célèbre Pommade D É P U R A T O R 

{ toutes les maladies de la peau, Bou-H 
j tons, Démangeaisons , Dartres, Kczé- 1 
t mas . Varices, etc., Pr ix l . i O le Pot 1 
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moins coûteux que tous les autres . Voir | de aaaaat à bien (a campagne que nous avons 
aux étalages de la p h a n n a t t e C o u - ! entreprise, souscrivez, selon vos moyens, afin 
i r r u r , la description de toutes l e s mala - I que nous puissions,des maintenant.commencer la 
dies ç u é r i c s par ce traitement réputé. 
Pour tous r e n s e i g n e m e n t s , s 'adresser 
PHARMACIE COUVrtEim, Roubaix. 

LILLE 
Courses de Lille. 

Sous réserve d'approbation ministériel le , 
la soc iété des c o u r s e s de Lille a fixé s e s , a c I r 0 S S e g p o u r l a 8 0 r t i n 
réunions ae Wb aux a i t e a c i -aprés : Mardi-iiras. ku profit de la c a i s s e de pro 

G nvril. — 10 mai. — 20 imn. — 27 s e n - •- '. 

propagande, et lutter contre les cléricaux et les 
opportunistes coalisés, 

j A l'oeuvre, travailleurs ! iCn avant républicains I 
C'est pour .taire triompher le Parti de la vraie 

I République, de la République sociale I 
Le Comité cantonal* 

\ Les a d h é s o n s aux groupes de Cysoing 
i sont reçues . au Marais , ancien estaminet 

Oemouveaux etciie. . Longuépée A la Fin-
i de-la-Guerre. 

On peut également s'inscrire A ces deux 

0 avril. — 10 m«i. — 
tembre. 

20 juin. — 27 s e p -

rents d'être venus en auss i grand nombr 
à la répétition qui a eu lieu hier pour le 

àiïcun souc'rdii'biën-ô'trë'do'se's troupes"et | prochain concert qui aura lieu dans le cou 

Société ehorsle ia Lyre des Travailleurs 
La commiss ion félicite leur nouveau 

chef du dévouement qu'il apport-; pour la 
prospérité de cette soc iété qui no eaaapte 1 m^t a i e s a s^asas i t du Cercle "catholique 
pas moins d'un grand nombre déjà d hom- i de sa commune, 
mes bien dévoués . Devant cùanter 1» m e s s e le jour de Noël 

Elle remercie aussi l es nouveaux adhé- ij n'avait rien trouvé de mieux que d'env 

paeande. 

A'tRONDI'.SEMEM Ul. '.AUBRAf 
NF.UV1LLE-SÉÎR-ESCAUT. - Un bain 

froid. — Un homme peu veinard, c'est le 
nommé C..., cmplo.\é aux Forges de De-

l>ec tt 
Icction 

ne semblait avoir qu'une seu le preoccu 
pation : arriver à Tonanarivc le plus vite 
poss ib le . 

Des voitures Lefebvre chargées d'appro-
vUionnomenl tombèrent dans les ravins 
sans que l'on se préoccupât jamais de les 
remonter ni de reprendre leur contenu ce 
qui cependant eût été bien souvent facile. 
On préférait la isser les so ldats manquer 
de tout plutôt que d>' retarder d'un instant 
la marche de ia colonne. 

A plus ieurs reprises des parents ou 
I amis de Chenu lui avaient envoyé de l'ar-
i gcqt . Aucune des s o m m e s envoyées n'a 

zouaves », ruel'el lart. S<, e n t r e la soc iété 
<;u dm'.curdc P o n t s (ftelgique). -

*'••• s .-acssicnrs ont choisi les m»il!eurs 
Ci">qs do leur région pour affronter la lutte. 

L'enjeu ert de 'M tr. en n'as l'entrée du 
pare au gagnant. Mise au'parc ù 4 heures 
\\î 1res jTociset-. 

- Aujourd'hui & 3 heures Ij2 prr)n=es 
aura lieu une belle partir; de coqs criez M. 
«iwMave R y s , rue du Tille^d, n 8 , contre 
Jul- i Horpe d e i a rac de T u n i s . 

- Dimanche 5 janvier, au Dragon f ran
çais , ru. de l'Kpeuie, 145, 2 p morts pour 
:•>• francs. Paires de plaisir ù i<> francs con-
'!.- les Redoutables de \Ienin. Mise au 
parc à 4 lieurcs ! imprécises 

- Il s e jouera une belle partie de c o ç s 
autour i'hui chez M. Dam!>rin, rue de Mau-
l»oge . 30 contre Kélix Mondet. 

Mise ai: pare à 6heures , lundi é la m i m e 
h e u j ! {.-.irtie coati a le « Hou Vivaut >• 

-- Il se jourrn au « Bon Vl»ant .<, le 34 
lévrier un 3t5 n e t pour 100 fr. contr,; la 
frrnade s :>ciêté i' \ !rua d'I^am-puis. 

f ' i u i M ^ i i 5janvier il se joaar» * l'Enflé. 
une n n-nifique partie ciratre la nonvelle 
Aveuli ro de faureoin^ La Ire pa.rc cité. 
p.'iir "AI fr , Je ' 
fo;.u<'Je Dumsriiar, x h t s J e 5 0 f r . s u r i é 
d ux ie trois. Mise «ru pard à 4 heures 
arr i s l'arrivée du train Je la Belgique 

IM.AN'CSEAU. - Il se jouera dimanche 
n midi ' 

suivant les vues de la commune de Lan-
îioy. Adopté. 

M. le Maire. — M e s s i e u r s ! M. Laeque-
ment. instituteur, a eu 1 heureuse idée de 
créer une « Association amica le •• des an-
t i e n s é lèves de l'école de Lannoy. il y a 
pleinement r<Sussi, il soll icite la sa l le de 
fHes pOttrdaaaT quelques séances ins 
tructives, notamment sur Madagascar, 
pi ut-on lui accorder In salle'? 

Adopté ù l'unanimité. 
M. Dujardin : La receveuse des pos te s 

vient de mourir, le Conseii ne pourrait-il 
faire une pétition pour faire nommer Mlle 
lïousseatr. 

M le Maire : ("est inutile, Mllu Rous 
seau ne fait pas partie du personnel de 
lac.i'.inistration. votre démarche cont ien
drait aucune sanct ion : 

La séance est levée a 0 h.-'i:.. 

rant de février prochain, à la Mr>i&on dit 
Peuple, 21, rue de Bétimne. 

La c o m m i s s i o n fait auss i un chaleureux 
appel auprès des anciens membres de la 
lyre ainsi qu'aux membres du Parti ou
vrier en l e s priant de venir gross ir cette 
chorale ouvrière, déjà si bien orgenisée ,— 
pour l'aider dans sa tâche à accomplir 
pendant 1 année IKHi. 

Enfin ça ne va pas mal et nous e spérons 
que beaucoup de camarades aussi très dé
voués , viendront ae joindre aux autres et 
qu'ils \ icudront vendn-di 10 janvier cou 

au 
prunter 4 son frère, concierge à la v ie i l l e 
usine, s e s vêtements noirs alin de paraitre 
comme chanteur dans tout l'éclat de sa 
splendeur, 

LES ROIS MAGES 
Ha le proclamant Diea, les Mages, «Un* t'e>ablet 
Oarirrnt à Jésus île la myrrhe au kilo, 
Pes v»sesen ur fin, de l'eureos délectable. 
Et d*s parfinns ,]n'on croit cire ceux du Congo. 

Un groupe de sarants. ni Saisonnier Vais>i;rt 

La Révolution de Coerlrat 
( s m » a t u a i i < s o c i a l i s t e s a i i r a . -

• loa i , l e » masse l i a t r iU d e a j é -
astlSea assit » l'aesavre 

Vous qui allez vous habiller à Caurlrai 
n'oubliez pas que les jésuites possèdent 

j dans cette ville des centaines de boutiques 
gérées par des hommes de paille qui vous, 
mouchardent lorsque vous entrez chox 
eux. Compagnons socialistes,-si vous vou
lez être certains en allant à Courtrai d e n a 
pas dépenser votre argent chez vos enne
mis , allez tous vous habiller des pieds 
à la tête au G r a n d B a z a r • • c l a l 
f r a n c a l a , G r a n d e P i n c e , M , d 
C s u r t r a l , où vous trouverez tout 60 Oft 
moins cher qu'ailleurs; tout ce que vous y 
achèterez es t fabriqué par des soc ia l i s tes 

La veille donc de ce grand jour, ce cléri- e t la majeure partie des petits bénéfice 
cal s'en retournait ù soa viliago porteur I que vous y laisserez doivent servir A. Id 
des di ls habits de gala , lorsque, par suite : construction d'un local ouvrier, 
de forces libations qui lui avaient rendu la Au premier et au second étages, assort i -
vue très faible, il prit le canal pour son ment considérable de draperies et vête 
chemin habituel ut y piqua une niaitresse 
tète . 

Fort heureusement, lo nomintî Dieu re
présenté par l ex -député clérical Thellier 
de Pouchevi l le , président du Cercle préci
t é , veillait sur ce croyant qui n'en fut 

j quitte que pour la prise" d'un bain froid 
rant. jour de répétition pour répéter le retiré des ondes aussitôt par des passants 

Le .'1 décembre il a obtenu un congé de 
convalescenca pour six mois , s'est embar
qué pour la France et vient s'arrive! dans i 
sa famille sans argent en poche, affublé | 
de viei l les défroques, heureux quand mê
me de se retrouver parmi les s i ens après 
les horribles aventures qu'il a eu à tra
verser. 

Oue cette lamentable odyssée serve A 
c inva incre enlin c.-mx qui toujours encore 
partisans des expédit ions coloniales qua
lifient de patriotes ces sabreurs g a l o n n é s 
qui font !ant souffrir nos pauvres petits 
so ldats . 

G. DESCHEERDER. 

nouveau chœur avec l e s anciens inscrits 
La répétition commencera û 8 h. If2 pré

c i s e s h scttlc lin de pouvoir activer le 
cho-urqui sera chanté au concert prochain. 

La remise des nouvel les cartes et des 
ins ignes sera faite sitôt la répétition. 

La présence de tous les membres es t 
absolument irul ispensal le . 

TOURCOING 
Conseil municipal 

M SalcSflMer trouve que ce fonctionne
ment des tramways élcclriqua* c a u s e une 

:>lcu Lcvê'i''le' "contré1 le c e r t * j B e per'.uroation dans le serv ice tè lé-

M. le maire et M. Sénélar font remar
quer que c'est la première fois que pareille 

I observation se produit-
—11 M Salem.dor voudrait que i'on étudie le 

en»/, u n r s u t , au Kl^ac-Seat;. un | moveu de poser des fils s o u s terre et ac-
2 | , inor. pour bo '.-. l'aires de plaisir à 10 ; ceplerait l e s préposit ions de l a e o m p a g n i e 
•""•'nc:" I sous réserve de changer plus tard le sys -

W AI i'ItELOS. - - î ' imauche fj janvier, i tème si ce la dc-vient p l u s pratique. 
(*ttaq"'je d'un '•;:>, che7 M. J.-Ri» Merchicr, M. le maire et M. Masure proposent de 
'an S t L i é v i u roatrS Henri Laveulo, de 
Nt?«:.;arguen!e, toua coqs ds c :oq l ivres. 
Mise au parc à 3 h. ij:.'. 

i Fin de la grève chez Ritiiae 4t V&tteâu 
I Les ouvriers t i s serands de la maison 
[Mitaine et Wattcau ayant obtenu sat is fac
tion ont repris le travail à la rentrée d'hier 
matin. 

Communications et avis divers 
Les groupes buivants ne réuniront en 

leurs locaux respectifs : 
Les .Fils du travail .dimanche à C heures 
L'Humanité, dimanche à « h e u r e s . 
La Revanche des Exploités , dimanche à 

5 heures . 
La ltevauche prolétarienne, Blanc-Seau, 

dimanche à (i heures . 
Le groupe des Francs, eu Canonnier 

français, rue du Chien Fidèle, û A heures 
préc ises . 

'•A'ATTRELOS. — A propos d-s co*irt-
r;*.ce.t populaires. — Nous avons c*)« J U 
ici, en annonçant l e s conférences nui sont 
e r g e n s é e s (ïe;>uis quelque rem j; s à Wat- i 
ïrelon. ce «n»a pensent bcaucoij^i de g e n s j 
qui jassisWra-iest d.>'•en errur. • réserves la proposition de la compagnie . 

Kri «îrev pour.V:oi r.-nt,nuerda te=.r ces | ̂  lh) «s compta l'amendement modifié 
con.rr,.-;c^s «J*;i» In salle a" 1 estaminet ; comme s>.il est adopté : 

faire les ré serves suivantes ; là traction 
par fils aériens sera remplacée par ia trac
tion des UU souterrains si ce sys t ème ac-
tuellement sa essa i a P a r i s vient d'être 
adopté par cette ville. 

M T u e . fait justement remarquer que si 
I o n a i met en principe de faire des ré ser 
ves ccTIes-çi doiventêtre i l l imitées le pro
grés n'ayant pas dit son dernier mot. 

M. senôlai voudrait voir adopter s a n s 

tic l'Acetettse commuée, dont le tepanrici-, 
r.ousl.» regrettons pacr lui. n'est pas fraîi-
• .s is * 

Pourquoi auss i tenir ces conférences 
iatéfS9>sVtitse et it.strucUvcs dons ua » sta-
sa iaH* 

Le Cent ta. îr .unkipU ac peucrait iî met
tre ia as i l e de la Ma.rie A ia disposit ion 
- e s ccnféreneiers et du publïcaprès l'avoir 
amécùf é en las s a l l e s d'écoles * il ions 
• ruo le « aous que ce serait plus pratique 
your tous . 

De cette façon on ne courerait pas le ris-
• ue co'ome dernièrement de voir des é lcc-
tricierii refuser de prêter leur concours 
a . r l o tait seuL que l e s conférences sont 
faites ians an estaminet dabord , ensuite 
chez tr tenancier qui n'est pas Français . 

Naus *. tpéroasque le consei l municipal 
remédiera û ce fâcheux contre - temps 

LYS-LES-LANNOY. — Gaésri'on i féctoi-
rage — V;\ de nos coi-rasaondants (roave 

La t: action par lUs aériens sera rempla
c é ; pai \\ traction par fils souterrains si 
ce sys tème vient à être reconnu plus {pra
tique. 

Nos coasei ' lcrs semblent tous ignorer 
que depuis longtemps des t r a m w a y s par 
traction souterraine fonctionnent a Par i s 
amsi que dans plus ieurs v i l l e s d'Angle
terre et d Amérique et que c e s funiculaires 
sont partout reconnus très pratiques. 

M Uesrnoavcaux von Irai' voir réduire 
le prix des plans . 

M . i e rdaire répond que cette question 
sera étu.Uea plus tard. 

Plantation d'arbres dans la cour des 
écoles des m e s Fin-de-la-^uerre. 

Dépense 78» fr. 9t. Adopté 
Demande de bourse par M. Desoubry. 
Le Conseil vatc sue s o m m e de 1900 fr. A 

cet eflet. 
0»nssr««tio« d'eme biseulo publique, 

dépens» fiftKWr.- Approuve» 
V tnétiaratioa d « ««•araee ro i e s 4s eotn 

Vol de numéraire 
Un vol de numéraire a été c o m m i t au 

préjudice des époux Dupont-Florin, ép i 
ciers rue de Boumgnc, 3. 

Vendredi s o i r 4 0 h. 1(4, Mme Dupont 
après avoir servi un client s'était rendue 
à s a cuisine et constata une demi-heure 
plu? tard que le tiroir de son .comptoir 
avai t dispara. 

Le lendemain le tiroir du comptoir taX 
retrouvé dans un champ prea la rue de 
Strasbourg. 

Des individus avaient été remarqués ro 
dant autour de la maison le jour du vo l . 

Le tiroir contenait une somma de 30 à 35 
francs, 

Bague trouvée 
Une bague a été trouvée la veille de t a 

Noéi dans le t ramway électrique. On peut 
la réclamer au bureau de pol ice . 

Ivresse, outrages et tapage 
La nommée Deloof a été arrêtée v e n 

dredi soir pour i v r e s s e , outrages aux 
ageat s et tapage. 

Elle a était transférée a Litte dans U 
jourtv.'C d'hier. 

Saisie à t&bkttoit 
M. Anaar, inspectear denrées a l i -

Z7n pendu 
Vendredi, vers S heures du SQir, M. 

Charles Porquet, Agé de 'i-' ans , demeurant 
àCante lcu . s 'est pendu dans sa cour. On 
ignore q u e l l e s raisons ont poussé le mal
heureux, qui était père i e famille, à s e 
donner la mort. 

Porquet, avait été pendant deux ans, ca-
bareticr rue d é t o u r n a i , près de la gare 
du Nord. _ _ _ ^ 

Affaire de mœurs 
Le nommé Pierre V..., ;Î0 ans , t isserand, 

demeurant à Haut ourdin, ponrsuivi pour 
tentative d'attentat à la pudeur sur une 
fillette de 1" ans, demeurant chez s e s pa
rents , cité Thomas» fut arrêté. 

Le Parquet, l'a fait remettre en liberté 
provisoire après un premier interroga
toire. 

/Vue bande de voleurs 
U y a quelques temps , M. Guillaume 

Lydv, marchand de charbon, rue de Buf-
fon," s'otant aperçu que des vols avaient 
été commis dans s e s m a g a s i n s prévint la 
police-

Une enquête fut ouverte qui amena l'ar
restation des coupables ; Edouard De Bue, 
i l ans, rue Finé lon, 45, Jean Diérick, 13 
a n s , cour Wallaert, 13 et Jules Dervnelc , 
13 ans, Fue Phil ippe de Comines, 8. 

Renversé pur une voiture 
Vendredi, vers deux heures après-midi, 

le j eans Louis Cauche, 11 ans , jouait au 
boulevard de la Liberté, près da la rue de 
Tenremonde, lorsqu'un tombereau de char
bon, le renversa en parssnt . 

Le pauvre entant reçut d'assez fortes 
contus ions au pied droit. Il a été reconduit 
au domicile d e s e s parents ,rueLéon-Gam-
betta, 76. 

nombreux sur le chemin do halage 
l'heure de l'incident. 

L'habit de noce du frère fut bien vite 
retiré auss i , mais il ne put être uti l isé pour 
la grande cérémonie du lendemain,et cela, 
par la raison bien s imple que notre chan

t e u s e , ayant perdu la voix par suite du 
i sa i s i s sement de la veille, n'osa se présen- , casquettes 
j ter à la m e s s e 
i 

MENUS FAITS 
Lenonuné Edmond Demory, 18 ans, ma

noeuvre de maçon, habitant Ronchiu, a été 
arrêté pour vo l s d'objets mobi l iers au pré-
jnd icedu s ieur Verschuran, rue d'Auster-
litz. 71. 

— Procès-verbal a été dres sé à la char
ge d'Adolphe Demeurisso , 30 ans , manoeu
vre de mavon, demeurant cité Lefebvre, 2, 
pour coupe e t b lessures A s e s vois ins . 

ORIGINALITÉ DES NOMS 
i jjnéril 8e constate clairement. 
i remède* se Détient aisemaai. 

« Tout se 
< Le nssn 
Certes s a n s faire ici de réclame s'il y a 

un snsdinamrrt dont le nom s o i t facile A 
retenir, c'est le SIROP de LORET, prépa-

n saaât;tr»ie, remède de 1er ordre, 
re&Oi 
najah s s s » ^ « 

sant en c mentaii es a procédé A la s a i s i e A Fabat-téî}*S r i"ë7nTen qu«lqû^3Li2a ,• l e
m

r . h î ! ? S ï , e 

toir de 170 kilos da viande tuberculeuse. 

Violmm légères 
centrAveoJsoa a é t é dres sée A1» 

plus opiniâtre', la" toûT, l a fcronchTte, 
l'asthme chez l e s adultes , la coqueluche à 
t o u s j e s dearès estez l es enfants-1(2 fl. 1 fr. 
n. E n t . 3 i 

C é m e â L r H e . Billard 4 »•«*> 
i à Valeacieaae*, yaaenfvilte i Tour 

. s ssssjosss. saw rv A neiaaae 
t » 

Kn résumé donc : 
Voix disparue, Marmise d'- travai lrestéc 

au fond du canal, soit perdue, bain froid 
hors sa ison et. par des sus tout cela, re
proches sévères de toute la cléricanaillc 
de la commune qui ont trouvé la messe de 
Noël aussi ennuyeuse et i.ussi absurbe, 
que toutes l es autres-

Pauvre chanteur, pauvre vice-président, 
reçois du moins , en compensat ion de tou-

ments pour hommes , haute nouveauté, 
coupe élégante, modes de Paris . 

Costumes cheviotte depuis il /Y. 83. •* 
Costume en drap noir avec redingote de 
84 à 36 fr, — Pardessus d'hiver, mosko\»a 
extra en toutes couleurs, intérieur smtin 
piqué, quadrillé, avec collet de velours de 
i9 à 26 fr. Qualité ordinairede ISàiS fr. 
— Costumes d'enfants depuis 4 fr. 95. Au 
rez-de-chaussée. Chaussures, Chapellerie, 
Horlogerie, Armes, Coutellerie, Cannes,, 
Parapluies, Articles de Bazar, etc., etc. 

Si vous voulez être certain» d'être con
duits au Grand Bazar social français 
adressez-vous aux Compagnons coiffés «te, 

rouges et bleues portant l e s 
mots Grand Bazar social Français que 
vous trouverez à la sortie de la gare le d i 
manche. Nos ennemis sont tellement fun 
rieux des progrès social istes A CoârlraiS 
qu'ils ne reculent devant aucune canai l lèj 
rie pour détourner les Français qui d e 
mandent après le Grand Bagqr social.— >v 

Presque tous les boutiquiers et cabare-
t iers se sont coalisés aux 87 couvents d é 
Courtrai pour torturer l'ouvrier qui S 1% 

. moindre idée soci&liste, et diffamer de tou
tes c e s peines, l'absolution de ton p r é s i - l *es_ façons J e < J \ rnnd i Pnnn_r_ano . in i 
dent qui lui, plus heureux que toi.'a pu figu 
reraux premières loges à cette cérémonie 
rcligio comique . 

aRnONDts.SElir.NT t>£ H0CAI 
FI.INES-LE/-RACHES. — Une élection. 

— Les ouvriers de Ja circonscription St-
Cliaries de ia fosse de l 'Imes-le/ . -Raches, 
sont convoqués pour le dimanche 19 j a n - , 
vier. à lcf let de procéder à l'élection d'un | che im drapeau rouge flo^tte sur la toiture^ 

suna lêantà lasécur i té desouvriers A t t e n t i o n des >_ndiv»dus de toutes 

f r a n ç a i s . En arrHyant à la gare de Cour
trai si nos compagnons no sont pas IA 
prenez la rue du Chemin de fer jusqu'aa 
Marché aux grains, suivez ensuite le Mar
ché aux grains, jusqu'à la Orande Place ; 
en tournant alors à gauche, vous verrat' 
le G r a n d B a z a r « o e i a l f r a n ç a l a de
vant vous, dont les vitrines et croisées 
sont garnies de révei ls , horloges, etc , ep 
tout tro s minutes de la sare. Le diman^ 

délégué-suppléant 
mineurs employés dans ladite circonscrip
tion. 

AHRONDISSKMCIVT li'HA/EBRiH'CK 
BAILLEUL. — Arrestations. — La police 

a arrêté un individu, plus connu s o u s le 
sobriquet de «Plumetsepauw», pour vol 
d'un lapin chez Aimé Ryckewaert, t i s se 
rand au pavé de Moteron. i 

— Combat de coqs. — Dimanche, A 3 
heures et demie, grand combat de coqs A 
la HoublcT.nière.tenu par Engloo. 

PAS-DE-CALAIS 
ARRONDISSEMENT DE BETHU.Nf 

WINGLES. — Baptisé à l'eau chaude..— 
Le jour de l'an un bon cultivateur de celte 
commune se rendait dans un vil lage voisin 
pour porter s e s vov is à des parents, l a i s 
sant seule A l s férues, sa Aile, une adora
ble personne. 

Celle-ci avant r.révn le départ de son 
père a>ait consenti a recevoir dans la so i 
rée, ma i s bien secrètement, son amant un 
beau garçon, A la moustache blonde, aux 
manières dist inguées quoique n'étant pas 
d'une fasaiile de prince,de beaucoup il s'en 

A faut. 
Cela va sans dire l'amoureux vint A s ix 

heures , f.oure fixée, il poussa doucement 
la grand porte qui était demeurée entrou
verte et bientôt i l s e trouva auprès, d» 
celle qu'il a i a e . 

v e r s dix heures le jeune homme voulait 

fiarttr craignaAtd'être surpris par le père, 
a fille s 'vopposa disant • ne crains rien 

pans , are rentrera pas avant minuit. » On 
8Tcmbrasst. encore u» peu puis tout è 
coup on crtUoditfr kpper vigoureusement A 
iagrande porta. 

Mon ©»ea, «'sot papa qui rostreI dit la 
mte ** levant Isa fera* au ciel > *»4'amou-
reux fut oria de frayeur — il s'enfuit d a n s 
IA cvsjr ot «cacha oorrière l tjraits jfrw-

tte qn-h«eem«twrtleoient la. file oa foa-

espèces vous attendront A lagare de Cour« 
Irai afin de vous entraîner dans les maga
s ins des jésuites: il y a également dans 
bon nombre de fabriques françaises des" 
ouvriers belges qui sont A la solde des 
couvents quoi qu'île s e disent social istes 
et font parfois partie de clubs soc ia l i s tes 

Le dimanche ils font la navette entre l a 
France et la Belgique pour faire de la ré 
clame jusque dans lés trains en faveur d e s 
magas ins pour lesquels i ls opèrent et As 
reçoivent jusque 20 OfO sur les artiolss que 
vous avez achetés. 

Défiez-vous des magasins qui ont pris 
pour ense ignes des noms ronflants fran
çais i ls sont presque tous atUisocialisteo, 
il n'y a que le G RAJS'D BA ZA R SOCIAL o * 
vous serej chez vous. . 

Pour la seêjion Courtratsitnné 
du Parti ouvrier. 

S. I > a m « r - t ' a s t e r s 
P R I X - r i l K 

ÉTAT'CIVIL 
KoubaiX. — Naissances du 4 Janvier 1396. —-

Henri Batv, r;:s Ijifcnlaine, 35. — Emilie Ueatw— 
nets, roc St-Awrpk, 83. — Charles Akkerains, ra* 
de U Barbe d'Or, 11. — Léo* Verbracebe, nie *t 
Flandre, cour Dharse, 9. — Paul Duloil. ras Saia*. 
Amsnd, i'J. — Alphonse Dutoil, rue de la Geiafatlia, 
conr Malliez, 3t. 

Décès. — Théodore Mssu'eiie, 13 coie, rat da Tifc 
lenl, impasse Nabactiodonosor, -J8. — Laare Dcfceek, 
6 mois, boolerard d'HUluiu, 26. — Postier, saas rie, 
rue DuOoi, 37. — Germains Penne*, 4 mou, rue 
Resnmont.— Mslhitde Verberïhb rus os TîtlesU' 
impasse Nabu:hodo»c~0r, 17. — Alfred Htrchac, 3> 
"ÏTTrs, ro* da «oa Fermier, 28. — Maris VandaeU." 
i mois, rue Jemmapes, 15. — Blanche Boaiaeaa, t l 
Ans, rue Perret, 16. — Ismérie Wiiubotla. 2t sa*. 
Hôtel-Dieu. — Jean-Baptiste Verhelst, 3 ans ld , ras 
de Lsnnoy. fort Desprez, >"5. - Mirjucnle LWriticr, 
1 moi*, roe de la Conférence, n' L coar VselarSia 
trhe. — Ravnoadt Gadenne. 1 mois, roe 4e la Les-' 
jue Chemisé, cour Perret, 81. — Emile *• 
ans, rue de Lannoy, 634. 

Lo Gérant. C.IARLES CÀPT. 
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